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Editorial 

 Renforcement des capacités 

Pour qu’il puisse atteindre ses objectifs, 
le projet PAIDECO TSHOPO doit 
réaliser quatre résultats à savoir : le 
renforcement des capacités 
institutionnelles et non institutionnelles, 
la réhabilitation ou la construction des 
infrastructures administratives, sociales 
et culturelles,  l’appui au 
développement économique local et la 
promotion de la communication. 

Mais quel est le contenu du 
renforcement des capacités comme 
premier résultat du projet? Entre ce que 
les partenaires institutionnels 
(Ministères, Mairie, Communes, etc.) 
doivent faire  et ce qu’ils font réellement 
il y a un fossé. L’analyse institutionnelle 
et le diagnostic participatif visent 
justement à expliquer ce fossé entre 
l’idéal et la réalité pour ensuite indiquer 
des pistes de solution. 

Parmi les facteurs qui handicapent le 
bon fonctionnement des administrations 
locales, il y a en tête de la liste les 
mauvaises conditions de travail. 

 

Investir dans les infrastructures, une étape du 
renforcement des capacités. 

Renforcer les capacités des partenaires 
consiste donc à les mettre d’abord dans 
de bonnes conditions de travail. Des 
bureaux présentables et bien équipés, 
voilà concrètement le commencement 
du renforcement des capacités 
institutionnelles. Les autres aspects, tout 
aussi importants, viennent après. 

Avec le démarrage des chantiers sur les 
différents sites comme on le voit dans 
cette édition, on peut dire  que c’est 
parti pour le renforcement des 
capacités. 

     
  Félicien KABASELE DISHI   
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Filière riz : Les axes prioritaires 
d’intervention 

Dans la deuxième quinzaine d’octobre et 
au cours de la deuxième quinzaine de 
novembre 2009, le projet PAIDECO 
TSHOPO a appuyé l’organisation de 
plusieurs réunions avec différentes 
catégories d’acteurs de la filière riz. Il 
s’agit des riziers (tenanciers d’unités de 
décorticage),  des mupungistes 
(fournisseurs de paddy  aux riziers) et des 
femmes vendeuses de riz dans les différents 
marchés de la ville de Kisangani.    

Organisées en partenariat avec le 
Ministère de l’Agriculture, ces réunions ont 
d’abord été pour le projet l’occasion de 
restituer l’essentiel de ses entretiens 
antérieurs avec les acteurs de la filière riz. 
Ces rencontres ont ensuite permis au projet 
de faire valider  par le Ministère de tutelle 
et les bénéficiaires directs le plan d’actions 
prioritaires proposé aux termes des 
réunions antérieures d’information et 
d’échange avec les acteurs de la filière riz. 

 

Jeanne SHUWA, Ministre de l'Agriculture s'adressant 
aux riziers de Kisangani sous le regard attentif  de Yvan 
DIONNE, Coordonnateur de l’Unité Nationale d’Appui 
aux Projets PAIDECO. 

 Les actions suivantes sont à mener entre 
novembre 2009 et juin 2010. Au moins 23 
unités de décorticage de riz vont être 

aménagées dans la ville de Kisangani. Ce 
qui apportera de meilleures conditions 
d’hygiène aux personnes qui travaillent 
dans ces usines tout en préservant aussi 
l’environnement. 

Pour les producteurs de riz dont la plupart 
se trouvent en milieux ruraux, le projet va 
appuyer dans un premier temps la 
construction d’une structure de stockage 
dans les Territoires de Bafwasende, 
Banalia et Opala. Ces structures feront 
gagner énormément de temps aux 
mupungistes qui mettent entre 2 et 6 mois 
pour collecter le riz dans les villages et le 
livrer aux riziers en ville. 

Au bénéfice des mupungistes, il va être 
érigé 2 structures de stockage de riz avec 
aires de séchage dont l’une dans la 
commune de Makiso et l’autre dans la 
commune de la Tshopo.     

Pour les femmes vendeuses de riz, le projet 
PAIDECO va appuyer la construction de 3 
structures de stockage et de 
conditionnement de riz dans trois marchés 
de la ville de Kisangani. Ainsi le riz sera 
vendu dans des conditions plus 
hygiéniques et deviendra même compétitif 
sur le marché extérieur. En plus, avec 
l’appui du projet, les vendeuses de riz de 
Kisangani vont se regrouper au sein d’une 
association dénommée « Union des 
Femmes Vendeuses de Riz de Kisangani », 
U.F.V.R. en sigle. Ceci leur permettra 
notamment d’accroître leur pouvoir de 
négociation et mieux défendre leurs 
intérêts.  

Le projet PAIDECO va en outre faciliter 
l’accès aux micros crédits à ces différentes 
catégories d’acteurs et actrices de la filière 
riz. A ce propos, le projet a eu des 
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entretiens plusieurs fois avec les 
représentants des institutions de micro 
finance (IMF) et des banques opérant à 
Kisangani. A l’issue des échanges avec 
cette catégorie des partenaires, le projet a 
retenu  dans une phase pilote  deux 
institutions auxquelles il a proposé la 
signature d’une convention de 
collaboration. Il s’agit de la Banque 
Commerciale du Congo (BCDC) et la 
Caisse d’Epargne du Congo (CADECO).  

Créées toutes deux par la Belgique au 
profit du Congo et du Rwanda-Urundi 
longtemps avant  l’Indépendance, ces 
institutions ont l’avantage d’avoir accumulé 
une longue expérience en plus de leur 
expertise indéniable dans le domaine de 
l’octroi des crédits.    

Réhabilitation des infrastructures 
administratives, une urgence pour 
les partenaires 

Dans le cadre du renforcement des 
capacités institutionnelles, la réhabilitation 
des infrastructures administratives apparaît 
comme la première étape de l’appui aux 
partenaires institutionnels. 

 

Le Ministère de l'Intérieur en pleine réhabilitation. 

La réhabilitation des maisons communales 
ressort  également comme la priorité des 
priorités dans les axes de développement 

identifiés au niveau des différentes 
municipalités.   En effet, avec l’appui du 
projet PAIDECO TSHOPO, les 
administrations des six communes que 
compte la ville de Kisangani ont organisé 
au cours du second semestre de 2009 des 
ateliers d’identification de leurs problèmes 
prioritaires de développement. L’état de 
délabrement dans lequel se trouvent les 
bâtiments communaux  et le manque 
d’équipements ont été relevés comme 
handicaps majeurs au fonctionnement 
normal des administrations communales et 
partant au développement local. 

Le projet PAIDECO TSHOPO a ainsi retenu 
comme actions prioritaires pour le dernier 
trimestre 2009 la réhabilitation  des 
bâtiments administratifs de 5 communes, à 
savoir : Kabondo, Kisangani, Lubunga, 
Mangobo et Tshopo.  

Outre ces infrastructures administratives, 
deux infrastructures sociales sont également 
retenues comme projets urgents identifiés 
par les bénéficiaires.  Il s’agit  du  centre 
de santé de Batiamaleke, quartier Kandolo, 
commune de la Tshopo, de l’école primaire 
Bangala de Yangambi et de l’école 
primaire Mangada de Bafwasende.  

La commune centrale de Makiso étant 
locataire, le projet envisage de le doter de 
son propre bâtiment en 2010. 

Restitution de l’analyse 
institutionnelle et du diagnostic 
participatif 

La restitution et la validation des résultats 
de l’analyse institutionnelle ont été faites  
fin octobre 2009  au cours d’un atelier qui 
a mis face à face le projet PAIDECO 
TSHOPO et les représentants des différents 
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ministères ayant fait l’objet d’analyse. Cette 
réunion a été rehaussée de la présence de 
S.E. Crispin ATAMA, Ministre provincial de 
l’Intérieur et  Président de la Structure Mixte 
de Concertation Locale (SMCL) du projet 
PAIDECO TSHOPO.    

Fin novembre toujours ont  eu lieu la 
restitution et la validation du diagnostic 
participatif mené dans les 6 communes de 
la ville de Kisangani. Les Bourgmestres des 
différentes communes ont pris part à cette 
séance de travail rehaussée de la présence 
de S.E. Armand KASUBU, Ministre 
provincial du Plan.  

 

Photo de famille après validation de l'analyse 
institutionnelle. 

A la même occasion, le Chef du projet 
PAIDECO TSHOPO a remis officiellement 
au Maire de la ville de Kisangani, Guy 
Baendo le Plan Urbain de Développement 
(PDU). Pour rappel, la version initiale de ce 
document est l’œuvre de l’ONU-Habitat. 
Avec l’appui du projet PAIDECO TSHOPO, 
ce plan a été revisité  par la Mairie et la 
société civile.  

Dans son mot de circonstance, le Maire de 
la ville a dit toute sa reconnaissance envers 
le projet PAIDECO pour avoir permis à 
l’administration et aux représentants de la 

population urbaine de s’approprier et 
partager le PDU. 

Au cours du mois de novembre 2009, les 
activités de préparation de l’analyse 
institutionnelle pour la zone rurale ont eu 
lieu dans les Territoires de Bafwasende et 
Isangi. L’administration du District de la 
Tshopo basée à Isangi est également 
concernée par l’analyse institutionnelle. 

Avant cela, au cours du mois d’octobre 
2009, le diagnostic participatif et 
identification des axes prioritaires de 
développement s’est poursuivi dans les 
Territoires de Bafwasende, Isangi et Opala. 

           

Infrastructures : 7 chantiers lancés      

Dans la première quinzaine d’octobre et au 
cours du mois de novembre 2009, 7 
marchés ont été attribués en rapport avec 
la réhabilitation des infrastructures et les 
travaux ont effectivement démarré sur les 
différents sites. 

 Il s’agit de quatre infrastructures 
administratives, à savoir : le bâtiment du 
Ministère provincial de l’Intérieur, celui du 
Ministère provincial du Plan, les maisons 
communales de Kabondo et Tshopo. Il 
s’agit aussi de trois infrastructures sociales : 
le centre de santé de Batiamaleke à 17 km 
de la ville de Kisangani, l’école primaire 
Bangala dans la cité de Yangambi (97 km 
de Kisangani), Territoire d’Isangi, et l’école 
primaire Mangada dans le Territoire de 
Bafwasende (262 km de Kisangani). 

  4



 

 5

 

 

Le chantier de l'école primaire Mangada à Bafwasende. 

Tous ces marchés ont été attribués à des 
entreprises locales qui avaient 
soumissionné. En ville comme en zone 
rurale, ces entreprises utilisent la main 
d’œuvre locale. 

PAIDECO TSHOPO face aux 
nouveaux membres de la SMCL 

Suite au remaniement du Gouvernement 
provincial, de nouvelles figures ont fait leur 
entrée dans la Structure Mixte de 
Concertation Locale (SMCL) du projet 
PAIDECO TSHOPO en remplacement de 
celles qui en sont sorties. 

Les nouveaux Ministres devenus membres 
de la SMCL sont : M. Crispin ATAMA, 

Ministre de l’Intérieur et Président de la 
SMCL, Mme Jeanne SHUWA, Ministre de 
l’Agriculture et M. Armand KASUBU , 
Ministre du Plan. 

Dans la matinée du mardi 24 novembre 
2009, une réunion d’information s’est 
tenue au cabinet du Ministre de l’Intérieur 
entre l’équipe du projet PAIDECO TSHOPO 
et les nouveaux membres de la SMCL. 
Principal objet de cette réunion : présenter 
le projet aux nouveaux membres de la 
SMCL et faire le point sur l’état 
d’avancement des activités. 

La Ministre de l’Agriculture en voyage a été 
représentée par son Conseiller principal, 
M. Alphonse BIYELUA. Le Ministre du Plan 
a été excusé.  

Le Chef du projet a présenté succinctement 
PAIDECO TSHOPO avant de laisser les 
Conseillers présenter chacun à tour de rôle 
les activités de son volet et leur état 
d’avancement. 

A l’issue de la réunion, le nouveau 
Président de la SMCL s’est réjoui de 
l’initiative prise par le projet. 

 

CONTACT : 

Félicien KABASELE DISHI wa KANDE : 
Conseiller en communication /Porte-parole du 
Projet 

Tél :  09 95 90 42 65  
 E-mail : 

felicien.kabasele@btcctb.org 
www.btcctb.org 

    

  

 

 

 

 

 

Lisez et faites lire 

PAIDECO TSHOPO 
INFO 

PROGRAMME D’APPUI AUX INITIATIVES DE DEVELOPPEMENT COMMUNAUTAIRE PAIDECO – TSHOPO N°09, 
AVENUE ILUNGA KISANGANI / MAKISO R.D. CONGO 
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